
248 LA SEMAINE RELIGIEUSE

savons guère que les noms, mais qui, dans le silence de l’in 
connu, accomplirent sans doute dee oeuvres d’égal mérite 
N’est-ce pas une image fidèle du clergéî A côté de quelques 
noms plus éclatants, il y a les autres, presque anonymes, dont, 
la valeur et les mérites sont souvent de très haut niveau. En 
écoutant Mgr l’archevêque énumérer les qualités de M. le curé 
Renaud, en apprenant du même coup le catéchiste qu’il fut, 
voire le théologien aux connaissances profondes et variées, au 
jugement sûr, son activité dans le ministère, ce rapproche
ment et ce contraste s’imposaient à notre esprit, et nous admi
rions comme le bon Dieu sait, pour le besoin des âmes, multi
plier partout les bons et fidèles serviteurs. M. le curé Renaud 
voulut l’être par l’amour qu’il avait des âmes, soutenu par un 
patriotisme vivant et éclairé et par le besoin d’agir qui soule
vait son âme ardente et désireuse de se donner.

Ses paroissiens de SaintJBruno l’avaient compris et s’étaient 
attachés à lui. Ils regrettent avec raison que son ministère 
clairvoyant et énergique n’ait pu se prolonger au milieu d’eux. 
Le bon Dieu vous l’avait donné, aurions-nous voulu leur dire, 
le bon Dieu vous l’a enlevé, que son saint nom soit béni !

M. le curé Renaud, nous en exprimons volontiers l’espoir, 
est allé recevoir plus tôt la récompense vaillamment conquise 
par une vie de prêtre selon le coeur de Notre-Seigneur — 
Qu’il repose en paix ! Un confrère.

2 avril 1918.

PRIERES DES QUARANTE-HEURES

Lundi 29 avril — Collège de l’Assomption. 
Mercredi 1 mai —Asile de la Providence. 
Vendredi 3 “ —Notre-Dame-des-Victoires.
Dimanche 5 “ — Collège de Montréal.
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